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Pourquoi un vol stationnaire ? 

La vitesse du battement des ailes du Moro-Sphinx est de l’ordre de 75 par seconde, 
si bien que les ailes en question en deviennent pratiquement «invisibles». Cette 
importante cadence est imposée par la petite taille de ses ailes, en regard du poids 
et du volume du corps. Pour compenser la perte d’énergie engendrée par cet 
effort considérable, il butine pour se nourrir de façon quasi constante ! Sa trompe 
démesurée lui permet d’accéder au plus profond des corolles pour accéder au 
nectar sans se poser.
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Et bien non, il ne s’agit pas d’un colibri mais bel et 
bien d’un papillon ! Cet étonnant spécimen n’aura 
pas manqué d’attiser votre curiosité si vous l’avez 
déjà vu à l’œuvre : il ne se pose pas mais butine 
en vol stationnaire. Le battement de ses ailes est 
si rapide que vous aurez du mal à distinguer ses 
couleurs, dans des tons de brun et d’orange.

Comment l’aider ? 

La chenille de ce papillon se développe sur divers gaillets (le blanc, le jaune, ou encore le 
Gaillet gratteron), ainsi que sur la Garance sauvage. Pour aider le Moro-Sphinx, veillez à 
conserver ses plantes sauvages dans votre jardin.

PAPILLON OU COLIBRI ? 

Où l’observer ?

Le Moro-Sphinx peut s’observer une grande partie de l’année, de mai à octobre. Ce 
papillon affectionne les friches ensoleillées et les lisières boisées, mais visite également 
les parterres urbains tout comme votre jardin ou vos balconnières.  


